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DUtCBES TtLtGRAPHIQOES. 

Ao~NCE REUTEn 

L~r; CA!'(AL DE SUKZ. 

Loudl'CS le t3 Oéccmùre ~ 869. 

lA bureau tle l'Amirauté a publié le rapport 
q{Oci.el tlu commandant ctu N~w porl sur 
llou.erture du Canal de Sue1. Il dit qu 'i l 
D~ pu tle doute que chaque lJJ.timent qui 
a fcit la tnlversée a endommagé plus ou moins 
I.,.. berges du Canal, les 'a peurs à au lJes pl us 
que les vapeurs .à hélice . Quant à l' eusable­
tpeot dea divers bâtiments, il dit que les 
.ae&ideut» eon~ dus plutôt au désir de leurs 
comm:mdauls d'aller vitë qu'à quelque tléfaut 
du Canal. 

L& l'COUVKL EMPRUNT TURC. 

Londres, le t 6 décembre. 
U aoa1'&f emprunt 'furc contracté par le 

«>m.ptoir d'escomple de Paris a, dit on, ét.é 
aecueilli très fa vorablemeut SUl' les marchés 

d'ici et de Paris. ll e!t maintauant cota a 
a~~ Je prim~ . ltls listes de sousc&·iption 
eeron~ ferwéeli d~main. 

A.Jexandrie, le ti Décembre i869. 

OU ALLONS NOUS? 

Le bnlil a couru ici dès lundi den1ier que 
Je Vice-roi o'a"nit pas acccpt.~. l'ans protesta­
tions, la lecture ctu lirmau, ui les injonctions 

de la Porte. 
Peu à peu ce bruit a pris un corps, ct au-

jourd'hui tout le monde est coo,·aincu que la 
conUit Tureo-~gypticn est entré dans une 
nou,·ello phase qui s'éloigne singulièa·emeut 
~ l'4lpaisernenL annoo~ . 

Oo prélend qu'une protestation, signée par 
d,e ba ut. fonctionna ires Egyptiens, des cheik~. 
det Uléal"S, est partie pour Constantinople ct 
• du arriver a\·aut le Mustechar du Sultan 
que\«) Gouverneur d' Ale~andrie aurait reçu 
ordre de pressea· et complèter les armemenls . 

Des certitudas, de~ affirmations, personne 
U:.oo peu~ donner; mais quand on rapproche 
eea bruits du fait du dt!pnrt du Fayum, sa­
IOO<li dernier long temps a-rauL le ctéparL de 
Sen~ Etren<li, quand on voiL tous les jours 
oircdler del soldats a\·ec armea et bagage., 
qoua on toit transporter. d.es canons et dea 

munitions Je toutes sortes, on commence à 
croire CJUC le refus d! se cou former au:t in­
jondious tlu firmon est sérieux; l'ou s' effra yo 
el t'ou se demande où l'on YO. 

Le Gouvernemeut Egyptien aUJ-a-t-il mesuré 
la gra,·ité qu'un tel refus pourrait avoi r et les 
conséquences auX411cllcs il pourrait entratncr 
le pays, éla uL données les circonstances dans 
lcsfJuellcs il sc produil. 

Longtemps ou a peusé CJUe le Gouverne­
meut Egyptien ne serai t !JaS cnn lr:Jint de su­
bir les dures conditions que la Porte prt!teud 
lui impose,· el nous mèmes l'avons espéré, 
nous ayons dit pourquoi . 

Mais la ·liplomatie est iutervenu'e CJUi a im­
posé l'acception du firman c t c'est devant ellè 
qut! J'accepl~tion a Cil lieu; elle a, par la pré­
scnco de se' repn!senlants à la lcctua·e ,te l' ont re 
du Sultan Au Vice-roi, sol emnisé l'adhésion 
du Gouvernement H.gypticn. 

Elle a dl) croire à l'ap:lisement du conflit, 
tout le monde devait y croirA ; d'ailleurs le 
journal tlu r.ouYernemeut 1' Eyyptc avait au­
noncA, sous la dale du 4 LI d~cembre, la lectu­
re elu firman qui. rèyle les 1·appor·ts uouveat.U 
itublis eu11·e lo1 s,,!Jfime Porte et le Gouver­
ncm.C11.l E !.1 y pt ien, el il y aurait aujourd'hui 
des protes tu lions cl clns réserves ! 

E:,L-cc possible ? 

Kt les armements continuea-nient comme si 
l'on se préparait ;\ repoussea· uue attaque à 
maiu armée 1 

c~la n'est pussibl o qu'.l la conrlition, iuivant 
nous, que le Gouvernement nit pré\'cnu, à l'a­
vance, les Arnuassadoua·s et consuls géuéra u x 
qu'il faisait, de ces proles lations eL résenes, 
une condition Jo la lecture du firman . 

Autreme11l lei eo nséf]uenccs sc!t-.licnt ter­
rilJles, les Puisslnccs représentées à la lec­
turo d,J firman ue pounaient jamais admettre 
une parc:ille surpriso, el loin Je donner Jours 
bous offices pour calmer la SulJlime-Poa· te 
irritée, elles se tourneraient contre le Gou,·er­
uemcnL Egypti~n. 

Croit-on que l'Angleterre accepterait que 
son Ambassadeur ait pu ai11si êlredans l'ea·reur 
au sujet des n Sr itaLles inlènlions du Khédive? 

Non, il ne nous parait pas poss,ible de croi­
re que le Gouvernement Egyptien ait pu ainsi, 
au lendemain de la lecture elu firman, faire 
autre choae que dea prot..e&tationa. prévue~ et 
annoncée.. 

Le Gou,·ernement Egyptien a dO calculer 
les chances Je la lulle, pré,·oir quels ndver­
saircs il aura iL de''IIIL lui. :>i la Porte aeraif.l 
seule pour r~gler, comm•· elle l'a dit depuia 
le d él.Ju t d11 cunflil. uu~ Jtf.1ire d'intérieur, 
Si lïnlen·t!ntion dt!s Puissances étrangè.._.. 
se prùdui.-ait el Jans quel sens. 

Il a tlù sonder l'opinion publique dans le 
pays, car qtJOiCJu'on elise il y a une opinion 
pulJiique en Egypte et il est facile de la 
counailre. 

ll :1 d i1 panser à l'etft!t nue produirait 
dans le p:1ys, si les fàcheuses éventualités da 
la guerre \'enaient à se réalisea·, l'étendard du 
Prince des croyants déployé contre l'Egypto 

Tout cela nous confirme daas l'opinion que 
la protestation, si elle a eu lieu, a ét.é faite 
tl' accord <HP.C l' AmlJa~.sadcur An~lais et lee 
Consuls. 

Mais la Porte comment va-L-elle preodnt 
Jo protestJtion 1 

Mais les a rmerneut~ qu'on continue et qu'on 
pousse a\'e~ plus de \·igueur que jamais que 
signiflent · ils ! 

Nous nou6 ctemandona avec effroi. ou allon.a· 
nous? 

Une nou,·elle difficultJ parait être sur le 
point de s'élever entre la Porte Ottomane et 
l' Egypte. Plusieurs gou,•ernemen&.ll d'Europe 
et cf Am~rique, qui n'ont pas rle con su lata ea 
Egyple, désirent en établir cians ce paya, main­
tenant que lo Canal de Suez vient d'oun-iruu 
nouvelle ,·oie au~ a·elations commerciales du 
monde entier. Des demarches ont été faites l 
Constantinople, a tin d'obtenir la reconnaissan • 
ce Je ces consulats, mai~ jusqu'à présent r 11-

.uqu.all,r a été refusé par le Divan, par le m<>­
tif CJue les Gou\'ernement.s qui le demandent' 
n'ont pas n'agents diplomatiques accrédités 
anprè_, du Gou ,·e•·nemenL Ottoman et que les 
Etals seuls qui sont représenté! auprès de la 
puissance Suzeraine peu ve11l être admis lins­
tituer des agents consulaires en Egypte. Il 13 

pourrait, uous écrit-on rl' Alexandrie, que lea 
Etals iut~ressés fl~ent procbaiucrnent un ap­
pel aux ga·andes Puissances dan:J le but d'ob­
tenir leu&· intervention pour vaiucre la résis­
tance Je la p,>rte. 

( Jn.dépendatu~ B•lg~ dv 7 J)jcM1thr1. ,1 
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~·~ldllt.I~!Wt':; ~ ~ JtWRN AU X. 
.1: ~1' r-l . 1 
\1U nwne clc D•:cerrtbre 

l;- d~ \ 'tl'llllO d~ ~6 No­
)\âr ,, l~tdé~en cl eut c-e hel g a ci '' 

~-...~·~·ça it ~é in :-a Perçu c danJ 
notre cieruière re,·uc . F.llc pr~sente un Yé-
ritahle intérêt, en ~e sens qtfeHt~· nous <touno 
Je langage tenu p:sr ~l'do Hu~l. it Cou~ .. ,~;:.... 
nople ot à Alexan rlrie, .:. propos du coullit 

Turco-Egyptien, e t CJU 'c U~ llOU:i dour1c les 

rléclarations faites p:l r l e~ r P.présl'nl:JIIls des 

Puissan~l dans la r.ommission fic !J n ; ro nne 

j~iç!~~·i d d 
C:'est li\ encore une cle ces c-irc-on!'lanre~ si 

fr-Pqu e11t~ comme ce llt! elu discout·s pronoucé 

l. . I ~m~ïl~a ~'.r ~'~Je ~~eps, où nous sorn 111 cs 
1ris\riiai·.~rld5jpt1rriaux d'~uroiJ~ . de cc qui 

~~ 1;~ ~~ u<Wf~ 
r , fl~(firlflnop e, Jit~ ÎA r orrt>Sp011(hnl de 

f Jndlp!~f!tn~.~,~~ '. J~ ~~U S ! . 1 dc)lllllj :lt'llli! JI(1t e 
eu ~\'i la h t de l>ll'.h.SP. r a ur. u 11e s u srt> pl th il il,, c t 
·~ ft(,J. y~çonNli~nl la-.j u-.ltt:A1 dt! &:1~1 HllllOS 
prétr.nlions é ) e , · t~e~ par l:t SuhlltUt>- P ort~ 
't»±Yil.W ~Wk!~l4U ' C.U pou I';)U i \&lill Ull •! 
Yoie flUÏ cieYaiL al>outir, cu liu dt' c:(lflll'l''· .\ 
~r,~ .~ f?.~ \'j~l~rqe ~~qu'eu par..1issanl J\ulr till 

p:3'rtt ~rts ct' a ,-:wce de pou~er les choses .1 l:t 
rt~rri lè ro elltr+.mHP., ou risquer .. tl de me li re 
on:. jeu . rbU mt oré ts lt ie-.1 supérieurs :, c-eu x 
~Pjll.~!sJ~·~~~ dans le (~itfé renrl :l' t~ lu Victl · 
rQ• ~~ -~ · q ue r.crta•11e$ concf'! • -"H.JIIS con­
Rltfè' s W\~· CII'COfJS (:HtCès e t lit' l"' \judic-i~11 t 
rfûlrffrllf!ot · aH't .. ~rt>it ~w (hl -souH•ntillet. ·~ do la 
Porte Ouoman4l;couUuiraion(!lt" plùs &(Jremt·nl 
., IA ,pf~~ - DrQ~emt.rtL ~ l'aplalll:-se lltèlll d<'s 
rtjtJlf;u ~$ CleiiÙ::ttt!~; que CèS dtiTicult. ·:s sou t 
dq s_u"jC!t dïY,qu iduc\c pour les ~uissances Eu­
rt>~ue~ qui ft'""'11t tous l~u~ f' ffùrls pnur ne 
pas la! ~ser preud re u l'incid e nt dcs prop• •r­
~Q.fl~ ~ . .Ofl.: L~rac(,t:r.o pnu v:-atll è \'cd 1er d t~s 
WÏH~J, s.~ri.t;~~- ~q~~ . l~ pai~ . La plupart d es 
re~r~~!'~t: ts.- .d~, .P uissa nl:CS ~ Cons ta ut inople 
tinlriit·tts~n ~., :~ ~'C! 'vue-s "'• , · !~~~~cclic1· Au­
trldntiH' 'Inûi~tl~ · cèpP.n.lawt le Divatt ne 
JQfl\ble, ,,pl4 ! an,Ji.r \·oulu o. cllt · .• t! l' ~ailS I'C;,-

l{iF,~~On,, ~ .:.. :i ' J • • 

" "' .I~n eJ.)'J?l.e, ~ - · de O eu~f . •:'1r de J'arpu1 
acs rcpr&nlants cl e I'An zl, ·t .. r . • = c l de la 
Fr.lii C'R. , es t a11 J un p~u plus J\iill~ daus ~o u 
ot\IYoro de COilQilitUioo . . Ap rcs a\"uir ,.a,"eruent. 
à ce flU

1 il par-.1lt, es.'\n ~ J de d~terllllllcr lo 
J(hhil\'0 à r~IIUI1Cer cl C:OIItrad r.r d,•j l'll l !'I'UIIb 
.-·a; J I'WJtn~ti\.)1, ·~réala tJi c de 1~ Po..r~ Ot ­
~rnan,,.. .. it a . 1 d.tBrQlt~ - iA ,·u''"<Ji11ne l:t'""d­
pacha de l'vppv rtuutl6 do ,., ·. ~~~~~~ ·: r . .1 .1 11S 1111 

document rliplomatirtue. la l'iluativn de I'F:­
~dc m-l,..Yte f'1u · ·bt.Jllan, d e bltn p r PCn.cr 
ct ce 11u' il rCbr:~rrle comnre son <i1"ùil dtori"aut 
des firman& de la SuLiituP.-r'urte, el co q11'tl 
emrstrlP.l-e-r-ommo--rtrs infi-Jr.t•n"' :111x cun.d l­
\iPll~ ~üpul~t·s; ~;ntiq de 1•or·tr·r lou le:. lt•s 'JU•'i· 
tibtt~ ' pr ~ ntîpa l ~s tl~, ci~tf~re~ l _s11n·_cnu cqtrc l11i 
H ·~ r !\l~-a1n sur un terra• •• v u. au t •cSt)ll l, 

~
c,difil'omaLie . ,de.s · pWtsances eùb.JJWt·nues 
L !·!t'l~i.,ïr .. ,po~.r on fuiru . t! ,· euluelkln~IIL 

r.®~t d'un_, .ront~re·n~c analo'gut! ù la dcr11i ~ r~ 
ëHHf~\-é~t'ce ' rttP Paris,' <l 'qi s'es l occupée du 
fdllJ'é\4(;rUt · ·(oko ' : ~c. fJe- rh :111rc lie r autr i ­
eéaenla CTtJ tJf1•0ir -eu• eutre fat rc olJ -.c n cr, :au 
ii.J~{i~16, ~ ·(H~ ~ ~l-~&.c~ llll6 Ctlli'O\'Ue :net.: lù 
S,1.1}(~P. IOlèl)qf1.il ~lltl entente, qui ser:1it d'ati­
U~f( 'pJ lJS . C6111Blète: · qÜt3 cc dernier f.ltlrc1it l'nc ­
ohk>l6 •' tie--iè ~bW\'aif,ctc. p:1r lui·m~mc, des 
M•ttirnent.a ·dcdoyâutë ·rtout le l(lu~ci~ ,· e a tii r mc 
~.iP~P.~ri ~n;r• sou '~te rai 11 . • 

t.J(q~~aiuten,ùt, . d'après la m~me corres -

RO.,~p •. , ~~ .d~lilratioos f~Ailes [pur les re ­
]t)~~Dla!-1~~ . d~ : .f<ui~unces dana . la s~cunc lo 
a~ M. ~· Co~mission chargée de ctdibércr 
~ :~ ~fi,)O]les - ~ inLrooJuire da11s la juridic­
tio:, ~s~~·ïr,o.. séance qui c~l li ~ u le ~ no-
yarnhrA, t ' t'- r· , . ., ~1:"': r1 • . . '. ' , 

_ f,~ rAPoéstp&.anls ,de l' AnHieton-e, tle l;,a 
~~~V, ·_a.,, r.Hah9, -9l1 ~ f.é~1arf_ , 4UC lcua·s gu u­
vdrnètnéllci '4!tlfent,· en prtnctpe, f~vora Li cs au 
projet cie réforme . En faisant celle Jôclara­
tion, -~ 'Mlil~~ eontnr toute iusinuation 
imputa.nt ~la ;uridietio'h con~ulaire · ci ' être la 
•use prfnelpare du- m1t\Vais ôtat dnns lulluo 1 

&e tMuve l'admin istration de la justice en 
Egypte. J.ps rcprësent:lnls de la Prusse ont 
dr.mand é rlcs renscignemeots plus détaillés eL 
plui precis a,·ant Jd [>Ou,·oi r· faire une doclaru­
tion nu nom de leur gOU\' CrJit'mont. Mt~me de­
mancie du comul géfiA rnl autrichi en, 'f .Sclirci­
ncr, qui a :lJOtll~ qu'il lut fallu il aLtcnrlre, 
~,· artt tout, I' JeTi,ée rle t'autre représen tant d e 
l'Aulr!C'III~. lo Laron Pulliugcm . Lu repr~sen-

. tanl d e h FrJuc-P., errfan. a d •':c la ro quA séa 
i n ~t r uctiuns 11e lui penuetLJieut ùe ie ptoliOn­
r.er 111 pour ni C'011lm 1~ projr.l de rt!f11 1111C ; 
qu'il Jllcndatt. du res tP. , des Ïll'ilrllcliuns prt!· 
C~:>(·s , .,.. .. s le co rntncncemeut du mot~ cie rlé ­
ccm!Jrr. .. 

Notrn d P.r111~re r~\'tJ~ s'al-rélait au tleu~ rlé­
r. e 111 lin~ c l la iss~ • t la pt·esso E uro1 )4 ~ 1111 e ~ou s 

l'i•tlprt:SSttlll dt :' d·~pècl l cs qui :lllfiOnçainnl 
l'en,ni nu i\ll ~ divt!, ~:tt· :1n SuLiitne r o rte, du 
fi rma 11 pr. rl~ p~n St' n ·e r , :lfc u tl 1. 

fdl~ ir11pn~~sin11 p:-~rail ~·,·:Ire tnn lift,!c par 

lP.s dfpt!I'!Jcs t!rl\ll)' ' es dt~ Cm~;,lallliuopl«: à Pa · 
ri~ c l~ l.ondrc' . si tMapr~s Il' dt'p;ar t do Serv('r 
EII't ~ ndi . c .. ..s dép~t:l 1 es puLi ice:-. 1•ar lous lt• s 

jo~trll:tll\ dt~•' llt fl'''' 1,. flnnan CJlli :1 do porto 
nu C~ain•. f"<.l Lri·s riH t r. iliJIIt C il t·~ qut runœr · 
t 11~ l1 ·s qucsl ion ') d es CIIIJlrt lll ls, q11'il n'csL ~..s 

c'O IIIIIICIIlCH-:JloirC' l't que p~lr suite lë confli t 
par .&it.~tre c · ••tr~ dan!i u11 c voie d 'apaise nltmt. 

1 cl .Yolll:rllr. l'aue J~ ri rH J&e e u ·publia11t 

le J dècP.tlllll· ~ la d ~ptl...c ltc sui ,·ante, rt•produi­

tf' le 0 par 1~ l'urLcr,Wjtll , est Yenue tro uLi èl' 
un in~talll ccl to q ui ~ tud e des esprits : 

' L"" IIOu ,·ellcs ar rifc ~c~ ici de ConstJ ntiu o­
plo allifmeul q11è ~1 . Bourc:n a .J, ~cl:-&1 ë c: &t ,•­
~w· iqiH't iH ' I tl :a\Jil t l1icr ~~ :\ali · P :u:ha (jill! la 
Jl r~ure rcftts;ait dt~ t·o n toi, lt'Tr.r le co11nit lurco­
· ' ~ypltcu cu• llllle une a ffa it·c purcntt •nt illl~­
t"teurc, r. t q~t ' e n c.o n!)équcnce P.lle réc!Jrn&llt lo 
rl ro i l rl 'i Ille n c 11 t i o 11 _ • 

l. t! Parlement fail sui\·ro •:eltè d ~péc h c, d'un 
sccoud ldét;ra mmu :de \ ïcu u e e n d;1to t.hl 4 
d ~CC IIliJre 

• En prc!'CIICC de la fermo tlAclaralion d e 
,1 . llo tll-rt··c .:. r\ ;tl i-P :-tcka e trle l'altitude non­
vr.lle d(! l;t Ft-anc e d:J tl s 1~ co11 fl it ltlrco-~~ yr­
llell, l~s :.nal•a::.-":ltleu r s d' :\ 11 tr idle c t cl' A11 ;,;1è 
terre. lè IJ:trUtl P l'ukt· dt·I)SLI' Il c t s•r F.lholl, 
u11t n•t,'ll l'ordre d'olJ:<.cnc:· 'l'alliltJJ\.! 1.& pl us 

· l.ït :dt,, :lpp•tre 1:t Fnwcl'. 
Et tl oj c11 tto la rdl t~:ti(JII snl\·aule 

« ~OtiS ll'a\·l)l);) pa~ le l~mps , au OI OIIICO t OÙ 

no•ts J r..-i' l ' Ill <' t!:-. alc11 1 d ,~ p:'t· h es ·~l nit nous 
•'Crl\·ons cc~ k~lll':'i à lu lt ;Jtc, de ro n stat e1· s i c~ 
CJUC riOU!) a uuun Ct! 1111 tl~ 1103 corrcsputld311l3 
d o \ ï t·ntlll · ·~ l p<.trfuilcrueul ~uthenlique c t 
sc r:tpp,, rtc à la piiJst: actll l'l lc d1~ cu rPôrc t­
t:J ialc cu ull il . En !)lll'l~:-.ant IPll lc•fuis rci ttOII 

\..\k~ t!l:lC lr._, c•l}t>S ~1 -0 ti\'Ct ": lit ! lll que, plt r Ull 
rn ul1f q11 e llU:JS i;,;tloa·•llls eur.ore , 111:1is qu'till 
peu l LH:ilclllc lll dt~ ' Ill er , lo ca lJi~:d des T ilde­
r ies :t11r:1it sutltbill~llll!tt l ch:w0 w J';Jt litu d~ 
qu'i l :n:11 t .li•!J 1':1hord assun1éc . N'ou.; sn \·ous 
t·ll ellc t qu'il :a toujot~t-s C:Oi t !>irl ,·: n·~. j 11s'1• 1' ~ 
prct): ·11t. c:c dilfJn: rad cot ullt e uu o nlfaire to11t ;\ 
L&.L dtll lll '::. liquc p u ur le ~ullau ct cl;.~u!'4 laqudlu 
1' 11a lt•nè nli1111 des puiss:trJccs 1w P')II\';)Î t ~trc 
atllni o qu' :t l i tre purem~ul o fl ki•:ux . 

« JusfJ11'.J pr•~un! du <:ontr"3 i re !lous ti e n­
dnut~ donc. quant it no us , co poiut d~ vue 
du c..al>inct des Tuileries comme se ul exac t. 
luu t e n 11e uous dissicnulaut pas la g t-av ito 
fj u'::ts.s umerJt t le ro nllit si le dJan~etllenl qu'ou 
n o us a iiii O ilce d aus l'atlitudo J e la Fr..a11 rc . e t 
q11i, aprcs tou t, oc scrui t pas le ;neuuer, 
'ieu t à se l:OIIIinoer . 

( J s14itn·e .t , 

Nous recev ons .! l'instant communication 
<l~ d•-.culllents ~uivauts CJUi cou~tutenl euhu 
l'adi"!~to u funudlo d~ l' Anr;ltd c rro .) l'œun~ 
ùu Caual mari limt! de Sucl. 

lloreign Offlro 
~1 Novembre 4 8~~ 

A lionsieur FerdiuQJlrl de ~esse\)t . 
Monsieur, 

La nou\·@lle qui est arrivée en Angleterre 

dtot-ces dem~~ du aom 
ture du Canal der S"dt~. a é té Yf:C 
grande et uni"·e,.h' utisfacUen r... ·. i 
l'honneur de \ ' OLJe féU<itor \'OUI~ 'ble 
le Goarememr.nl et ~ Nation 
on t pri s un aUS:ii pt6l>nlt et 
à • o s tranux, je saia~e je . n;,~~=:tiJtiS 
tement leJ senftme'nt~ de mes 

~lai~H'~ la. o~ar.le:s de tout ~enre c:ootn1 
fc~qud s ttu't l dUS eu ;\ lutter et flUl rtaultaient. 
n~c~ir~ITI'r.n t, tant des circonalan~ ma~ 
ri elles CJUO d'un éta t ~oc ial aurtucl Je PJreillM 
entrepnr-es t!taie ul irtconuucs,ct bien que mo. 
n·~ye~: cd pnur -~aiflcrc r.es d1fficultés qaelea­
re~ourer. . dt! ,·ot re ,.; é niA, un brillant~ 
a fi~tal e uh' ttt n~compcns.; ,·otre inliomp&a!.let 
JM"I'Sé\'érauce . ~UA .b-tG 

Cc!'ot 1111 "P.I.,t:thlc pla1sir pour moi 46tre 
l'or~anl' fli!Ï \ lllli tratum~t les rélici~tlon.s 

du G' " " cnH' HlC'nl d e Sa Unjesté fUr Yltabl~ 
~ : meut ,J' ut1P. 11nun~lln · voi« Q ~nra~i~ 
( lUI & C llll'ù l' ( hionl 0~ J' Ù•aiei8R' • · ... &.1 
a,·artlJHes poli~<tliC& et. ~mlfHCiata ·i~JOftt 
peut, :n-ec. c-on fbrt cu , a tCérlrtro ~or1\mKt4~""" 
tal dr. , .os etTort s. 

J' lt i lïwnneur. 4 atnr .. 
Monaieurl: 

Yolre oMisüttrae~ 

Ct.~ Rllfb&i'i,. 

f.a ir-e t 3 Dt!cembre f Bat 

~lon c- her Mon&i~ur de Le.aeps 
r. ' ,.s t a"'-'.: 111 1 hièn v if plaiair que je ~ 

transmt'l:\ 11110 lettre :\ \·otre aci~ "~ 
VICII'i d -.! n ·ce ,·oi•· tlu Comte do ClirentT~ 
par l:.tquP.llc ~on ~xct:llence vous prre d't~ww~io!Mf"MII 
sos f, ·l wilntions su,. le 1ucc.ès éclatan&q"' ,...,_ 
du courO JIII Cr ,·ot•·e œa1n·o gi~esqu(l.~~.J 

Le cot 11t c de Cla rendon, t!U exprunaol -~ 
lrs fdicilatiuns du Gotl\·~m~morat rle Sa ~~~ 
je-; t t! , ~e 1 rtH I\'C pl ei nement en a<-oord ,..W\V 
l'npwio 11 pu !)liq u u cr1 Anglet~ Où lat.i~ 
\' Cil~~ du SIII' C C:t de J'OIJVertlll'fl. UU ~&niÙ «'éeid: 
re(~Uo J\'CC 1111 C: s.Jlt~ t".! c l io ll uu.ive~l4h~ ~,..,.. 

Je eue S4'11S h ··ttr .·l l\. . ravuir tJ\.i cJu.,:.aJ.~.;:r; 
Son EHèiiP.nce du soiu •Id vnuÂ r:1ire ~?f:P'\1 
Ct>lte l:ùlllttlllllic:llÏtH I de~ Sl'llliment..twf~S 
\'CI 'II Cilll'lll d1: S l 'f:1jtHt~ e t jP. \'C)UI prie Ife 
1111~ l,ern•. ·ttrc •l't>:tpritue•· eu· mt\tft&.-lemps 
l v• •l~ l':adl!l it ·a t ion qu d m ï uspinJ ln "'~nie ·~ 
la perse ' er a tH.: o q" i 011 t su vair)ue . tan~ 
J'olJ;)t:lcles . 'Qf 

J u vous prie. <~ li er )f . d~ (.e,ssp~, ..... ,., 
etc , etc t •tf 

ST"'"T01'1 1 ... <{~~ 
Agent el ï.on s ul ;;éué1-al de S. if.~ 

tna:t lic tu e . *~4' 

(>;;i~ ï5ot!Wmbre ,_, 
~ .to r.~~(·fl" • r~\.l 

J l ! suis h 1· u r·~ u t dtJ"i Mlicit;tltmlJ qua ,-oa• a 
Jdn:~c•~::.ll! Gull\'t'fiiCIIlt:lll An;;.l~tis '}4 ist__nJis. 
Jn-·c· J 'l:ti~ie· qu'c,., rc n 1 ju~~T ~Worta 
qui 1111 l élè CUI II'OIII I~:t •J'UII ~i éc l~la"l SUcoW 

NAPOLi~ .. 

CORBISPONDAICE DU CAm 

A .Mousl~ur le Dir~d.eor da 
Proy rès E.'J&ypt i~ l& . 

Euliu, Mo nsieur, o u l'a lu 1 non ... -
sraudc cén!lllOIIiC d 3 la Citadelle,~­
le J evui L d Cùl lllne l'aftirruc le jogm.tl rJtu~ 
tt qui, pas plus, je crois. que lo Projt-u ~·f! 
v aiL du c:ou' it!, mai.s au palais J" ICU~t ... ,NU, 
e n prt!se11cc d ' un groupe Je dix-hu'it"foocl.loll.­
noires, CJUl IIC p<lr.lissent pas tlYolr f&Jtr ~ 
uu trop srauù enliJOuiiume. 

Et cc peuJaut, il ne a'agi$Uit de ria4 'JIId6M 
que d'un firmau 'du Sullau, qu·oo:Jo.t ~ 
a,·ec le plus f:;r~uù respect et éxecu.t;r .el 
ohunatious, p:1rce que c·~~ uo .a:Le ~ !!f 
..a volouté Souveraine qui, OD le fi&ÏI ..... 

frc ros de discussion . 



rr esl mi «Jde~ns- t8JRffde ce dooret de 
Sa Haatesso qui fait sortir le conflit Turco­
.Égyptiea eN ia ~ba&&~ pG#Jf'parlè~ pour Jo 
faœe entrer dans. cella des actes, ne sont pas 
d'e aaturo d combler de'ïôieTc Gouvernemmit 
~ ét.~titfa'r1iS'I1 ~iJ1si S.vÈ. lo Mlrd:;&ro 
des Finances qui joue (le l'impôt et de l'cm­
prilntl ia~trq.r llfle ·~Si· grarifle · hriWJet-;, va se 
lPoomrrbiell·tJI1f)l:~cbé ptti,qu!H ne pourtr:l pJus. 
déaonmaid- l~r des conta·ibuüons e1trn0l·­
dinah:es, émettre cles effatlats.., cles bons du 
Trésm·, . sousc1·ire tTes contra tc; cl( Pmpt·unt~. sc 
faire ouvrit des- comptes-eourants, enfin bat­
tre la caisse pour remplir celle ùn Ta·ésor, ('e 
qu'ij éxécutait, on le iait, ayec une vèl'itable 
ao~riorit6. 

Mai$ qu'aUons-nou~ eHn·enir alot·s, si, com-

me l'êlige ~ SttHan, le procluibles impAts ne · 
doit plus être employ~ qn'au"<. bf'soins réels .ln 
pal·sr édtnbten ile gpn:; ,}i'lnt la cara·itlre va être 
brisée t r.ombion •lt~ f(")rtunPs E'n g~;>a·me dtlnt 
lfti<Joé'\iek)ppemeat. va .Jtrn snbil<'nH•nt-RrrèL~ 1 
C:~hi:cn fl'csp61·aurP-~ dt~•:UL's ! r.omhirn dü 
c;hltonux cu E!.(~pte •JilÎ s'.?vanouirunt comme 
un mirngU. f C'.œt· .Dc'l\·t~tH. 

Car je ne met.; fh'liJ un sèul instant en dould 
que les or,Jrcs (lu 3ullau Sf't·ont rigoureuse­
ment ~ loynlèMént exécut~s. -Ain~i oua s'~c­
cupn ce,·lniuerncra t'cléj\ :l\"HVOyPr :, Cous tan ti­
=no,pJ~~s..çanon\ a·a)·~s.., les fu::-ils ,\ aiaui\lc et 
1/.a'l't~Jgn(os cÎiir.àc;c;~t•s doiit S .. \. 1e Vice-roi a 
c:onsen-ti à se de~saisia· ; tltl \·a tJ,~~arme&· les cô· 
Ji. 

to~ et les foa·ts et t't'n,l•·u à l'agl'ÎC'u)tm·e les 50 
dr:f ~~80-o-itM:~fls qn\>rt ·nvan ~rçadNs ;, la [~rre 
poor les initit-t .. ~'n<i1 m-y~tl!a·rnl6 la eharge en 
dnuz~.temp~ .. Pui~, çomm.~ tout .ne [lCilt p,as 
ae.ftlire en.~ jcdd~,"Oll' ~t!!hli~ Utl(! · ~ltuMton 
e'lncb;, d s . tlli~ht!è!r, nn bila ti' farsmt1:cdrtnaltte, 
à uh p.l(ilt:'rbs, lès ch~rgas et les l"es~otlrces ·liu 
~t.Ni. ~ih. ~i!l-:i l~ent-éfl,, un pè11 criilidfe et· 
utl peu 1onj; n\:iis :l\'èl{ rltd.~ tiouna ,·o1onté on 
'! :Jrt-1\'t!M d, ·~U1rl 1 rll ta ~h:o~rfn en lfnO, lt! 
biiiJ8b li~fllli.Pll ~r.l .WOI'llU!~ une v~rih~. 

Busuit~t ~1V1.Lcbcw' .s·n~u~ulsfu1ant ·J.efi ùé­
~Otlhtup,riw!lartl ilnpétt>)"a bi etUe ut ûxi' ea 
caU~moi.lltl,~~~'l<klilt pas .l ~~~~ ~4s.oi1• ?·éet 
dlJ pa!J&. Cd S~l·a un vrai carn:11-N ; ct 11ua ntl 
on aura t\laguJ ta'ii'hL coupé, P.montlé c-t pUL·­
A!~. ons ap~ct!n"tt, a,·ec une sathfa,~tion mal·­

'*'~ l«.l.chi~etTmr tMveit'ëS ut+\~ H'exeè­
dtt pas les- r'e~sourcés d qu'on peut 'm~me aug-

' menle1• de fJWilq~ t...c)lu~s .H- t't•'cli t nffùrlé 
au.1. traia-UX PlliJlirs qui, t'Il la s:.it, IIQ s' .qc­
nit pa~ut 1~ se~l_, l'uari~1ue luulg\·t paJJHJ 
-pur le nou,·ernemcut Y.;JYPlieu, .l plus ù~ 
4 i:S~OGO lfal-<"A .. 

Mals cpt•euten•l 1.-~ Sult:w par -Let~ beSOJ)J~ 
'liaht~ JMtil~l 'f~ .. ~Y''• m..t,hDj~u, ~ Jans 
q(M6~ 8~\~ .CQit:tÎllèlltl iXlj! .COIQIU~ }nu,tilcs 
e.WuiAtn•~~.tluiares, ~~"' t'~. las éllll~lllllo­
ments somptueni, le luxe ~l uutl'llnco ~t l'eu~ 
tretien des invit~s ! l'cmt c~la est aujoua-.J'hui 
eôflti..tlt~st: nt~"r~ ·et j' ~a tlin~ne, ~~"~'"·· 
qllaJCJimfineir6paudtlbiet.U:l Ull <beSoin rool éi­
l.lOndU pays tout entier, cal· je CI'Ois bien •1uu 
ls tillah. ben prolittj guère, Ju moins t..l'uue 

par~~ 'Jüa'.Qu e~ ÇQOVtlQU !d'"\ppel~t· Ul­
~ ~~1vrai1Du.lt c.o ~l'ft~Ldommage (1u' ~ 
~~~"*Pri'f~\das jolies ~1\ose~ que 
1-'111 ~..V diitsr6rp~~~ en{rr1; 'lu QU 
~?5e Mst\MWb~u, mâts •[u'ou ne lou­
e& tf:BIIi\H'Hbftl Lêtfru•~s dtl tt' es. 

lo croi:s cepeut..lant <ru' on uc ùoit ~toir au­
ctblB tnq aiétado à eet t'3ft1'd ,-4tt·j& .m' empt1686e 
de ra8mb .. lles jal~i. d.~ ·~:f. seu.ca.­
lreet AU$ doute la cassctto particulii!ro do 
s.A. _le Yiee-roi e~ noü le Tréaor Egyptien qui 
sup~Wd·~~'n"o~appN~t 8es 

menus·plaisirs. Or, .1.1 fortune •le ~on Alfc~e, 
chacun lu sait, lui pPrrnct do satisf:1i1'C ô.'l toute 
espèce de besoin rt•L'l ou non ; et on n ·a pas 
on hli•; qu'Elle a tl OlHII~ rt!l't'mmcut aux Sou­
Vf'rains •h1 montlc un miquitiquc l!xernple tlc 
gum~ro~it.! Pn prêluut ;\ l'Clat 'fliÎ H='t hieu 
pnu•.-rc, une tl'f!ntainc de! rrullion.; de francs 
avec lc:,•Ju<•ls on pait~rn le c'Oil[H1U du jau vier 
prochain. -4ln peut clone• t'tiC Jrnrt1t:tcnu•nt 
trauquil1o ,:,lll' l'an•ni&· tl.~ taut d'iustituti,m'i 
utiles. les teruplt"i on\'t'l'l"' •'t l'art un ~out pa; 
prè'i lie ft-rmet• leu re; pùl tes, la mn~ietue, la 
dwrégrnphio, h i't1mt':lic et 1:1 pla,lique sur­
tout, n'ont rien à redouter cie; réformPs qui 
sc )H'l;pan•nt. 

On ru'avail elit, Monsieu1•, qnt! l'on com­
mPnt:ait.\ trOU\'CI', en haut li~al, que lü ~,:j•mr 
lh•:. iuviU~; ;ie p;·olo11gc•ait uu peu tt·op. [était 
\'l':lÎ, t•l llll~ll10 dt•:, a \'i, 111:-&Jr>tl<'Ofll l't!IIX a \"1Ît:lll 
été af1kh,!s dans lc'S ,JiJf,'·n·ld s hôll'l.: pou:· !Pur 
siguilie•r qu'ils CU!\&t·nt .\ r•·utrer tbns leur~ 

foyPt'S. Li~ l··•Hicmaiu, ou ::->'L•-.t Ia\·i .... i. 1 f!'i in­
' ilt:s av:1i••nt prol~lllt! ,·outl'i1 ct tto rnaui.~ro un 
}h'll brhl:.al,! dt~ Jp-; l'Pt'r,urluirl!. 'f,lut s·c-~t dl'­

rang~ rt Jo ntm\·cru~rn,!ut y mf't tant de com­
p1ais:wc.1 'lu·on a er~.: tics ralf'nori~s nou,·ei:­
Jc:; tl' in,·itt~s, non plus aux. fi!tc·'i tle l'inaugm·a­
lion Lin t:auJl •Jui ::ont tt•t·mith~Ps, mais aux 
spll~ndeurs quo l' Rgypfo d~p'oit! t-n co mo­
mf'ut. Ainsi 1l y aur·t llt•s invit.~s .'1 :~. 6, 0 ct 

s'ih St! eon.Jni.,cut bimt, ::,'i1:; sa monla'Pnt re­
connai').;auts. jn Ile \'oi'i pa:; pour'lnn! ou n'tL 
l,tbii,·ait pa~ dt•; t•h.1t'6es ;, vi•L On pou&-rait 
ètm alor~ invité.\ temth ou~, p<>rp~tuit.L f.p-; 

~~:, it!S clo C11mpi.~éjiH' par!lis.-eut birn m<!:rpti­
llt'S aura'\!::i tle~ in\ it:1Liou; t\;ypli,•nnP-;! 

Le.; jom·u.tux alTÏ\·,;:; d'Europe uott-. appor­
tt'nt ~haqrJejout· •l~s rPiatious j.Jieinc-;; tl'iu[i~rPt 
SUl' l' E::rypte, Pt ~i le r·atlte de t'dl~.! COlT•'Spon. 
dant·e ml! le pcrulelt3•t, j'cn•·•t,•c·tis \Oiou!Ît•r-; 
de leHt3') e\.lr:ul-;. Je th! pui'> r .. ~::,i-..let• rep~n­

,}<1nt :111 pl.li:.it· dt! :-.: 0u.,lcl' quelqnt':i ur,., dt•-l 

trait'i l~s plus ori~in:lUX :J,~ <'Pite otiginal<..! ... ·ol· 
)Pction. Daus un juurntl ~PriPnx, je li'i que 
lo palais fi,~ l'E:olH·kiPh, que tout le monde 
cou11ait Cil EiZ~ pte sou:; le nom rit! Palais tl13 
:'iuiJa&· Pacha 'fUÏ l'a t'.Jit rouslrraire il y a peu 
c1'anuèt!S, j•! lis tlouc qu~ e:u palêtis a c~l.; de,·j 
pal' S . A. lt! Kh~•diYtJ pout• ~Ir l'cnaj.d,!, llCJfl'ù 

consul ~éué,·al. V"oil:t un jourual::,le Lieu iu­
formu 1 Mab qui a pu lui dolllll"!.t' uu jMreil 
rensci~uement et clans qracl iutèt'l~t t !d m'en 
douh~, ruais vous mc permL'll1·el tl.J u'e!l riPn 

dir••. 
Un autre, dans un journal non moins 

scSrieux, s'est tellemeut pl'is tl'alfeclion pour 

S<'...'i comp<l:!UOU:i diJ \'O~·l...tO ltll'll no 1113111]\la 

Jl'\S tic~ sigualet· lt!urs tuo•uÙ&'•!S ge,:)tcs, l :::-e~ 

lt.mteuJs, d de Jeu•· !ài.c! m1c l'l!damc dout je 
SUÎ.i Sùt• t]U'iJs &e H!l'\llellt ujeJI di~neii::,(C.:i d 
tlout .ra.lleua·s il;:; u':naiPu~, p<:>ur b plu:S pat·t, 
nul b~SllÎll : <( Ou donuP. ltJ sib(lal ,lu tl~p;a:t' 
.. Jules, I~i.Jore, .A11.1tult!, F,•Ji~ et moi uous 
• eufom·chous uo.s ùaud~ts, e.te , a:c ... 

c ~utl'e JJ ltt!::\11 part pout· E!)melt. lsitlo•·e, 
• .\llato1,•, Félix, J ulës ct moi uous sommes 
«SUl' lu pont. .\ qualt·e heures du mJliu, on 
• vi~at awtM t'd\'eillet· .• \u,atole, Félix, J ule~, 
• lbitlol't.J el moi, uous pi'Ole::,tous. •> 

Cela O)d t't'IH'Oriuit aiu~i une \'Îugtninc ,,,, 
fois et ce n' t!st pas ti ni l 

Mais le uouquet, t•'est 1.1 llOllltlllt.'IJlJ.ll'e tl~s 

iu,·itPs CfUe 1~ climat ct les f.1ti::;ues elu \'OY3313 
ont épt'ùu\·é.;. EHo so compose Je plusieurs 
classe:; suivant la nature des malnùies : quel­
•JUe:i UUS ues iiailt!s tigUl'Cllt Jaus de.ux OU 
trois, ataùame Louiso Collet dans toutes. Je mo 
ligura que ceLle aimable pllisaa1teritl aura pu 

~trc Pfi!i~ ~li s~rieurq par les fb_m1J~~mJœi· 
tt!s nommés. el je vois d'ici leur inquiétude. 
~lais hast ! il fant ùien riro un Wlll: Seulement 
la lisle u'cst plus completn ill1jourrl'hui et il 
t1tut y ajonfet' une da~sc, ccilo 'des haltifru. 
Ello ne corupren•l •JII' un stijet. Jo aroi.s .bi~n 
qtw tons c:cs prélendu'J rnabdes sc porte:. t 
r,adaitentent et par Lic•ùièrcment je puis asSlJ-· 
rPl. qnn l't··lat clo sanhit),, l\1'" D::njou et'.le mGn 
ami Lllori~n Pharaon n'a jamais étd plu~ flo­
rÎ:'>sant.)[r Darjou va r·emouter clans la Haute-· 
EgyptP pout· y r,~uuir les ~lémenfs tle l'Album 
mar;niliqut! 'lu'il prépare ct •lont le texte sera 
Pcl'lt par ~lr Flori3n Pharaon, un nom qui 
oblir;•~. 

IJ,\j). l .. s t·c1atioas rpe en .Iernicr ~ pul)liéel' 
tl:m"' la F,·a>lre et ' auxquei1P.s f Egyplt a ionnd 
un.: iult·lli,.!P.tlle ho"pitalitè, ont révé},; un 
tl.crivJin .~:.•tiallt et cherr:l~('llf ,lout lf5 uovcci 
Th! p .. u1 ront manq.Jer tl' avoir un attr~it par­
ti~uliel' Pt une ori~inalil,; ~P.•·itable-Je n'ai 
plus~ faire ré loge , le M. Darjou ; les produc-

. • 1 . 
lions tïi \'ari.~f'~ de! cc jnune tlC!)::»illateul' UL 

or.t conc]UÎ~ dt!j '1 une pla~e tiPs i'lns Ji~ting~ée1 
tian~ Je mon,1., arti!'\Lique. Ou peut don~ s'at­
teuclro. à c•e quo la collaboration de ces •leux 
talN1ls produise uuo œ11Vre charmante, ori­
giuaJ,~, pittore~flllO qui n11 j>eut manquer 
d'ulJLC'nil' un grau,lett,tgi:ir~.e <\Uccè~. 1 1 

L 'at:.u·e soir on s'abOI·,JaiL a .J eaire en se de~ 
ma11tlant dt.!s uou,·elles des a•:.a·oauutPs partis la 
,·pjll,~ di~ 1' E;:,ht·kié-Tout le mowlo avait p11 

,·oi,· l'a.!ro,tat s'al,a.iss~r ,·cr~ Oyseh au èou­
C'hf'r du ~·;1t!il; mais ,l~.s tonri~tt~s •"e\'enas do 
Z:•kkara anuont:aic-ut flUé }p:;. vo~ageurs aériens 
potll'c;uh·ai,•n t t·Ol'Or3 lE' ur t·oule à la nuit rlosa 
~~~~· h lin.itn ti•J ùés<'l't .laus la direction du 
Fa~·~Hun, t•l tiPpui~, on n'J\·ait d'tJuX aucune 
uoU\'PllP. CP matin seulement on apprit lê~ 
hê.Jt'ell'l r(·tOIH'-Après a\·oir 1lépassé la der­
ni.·&·e ·'l"i Pv•·:uni•lP-; de Da~hour, les a6J·o­
lld•ill~:-., fH•rtl:~nt lem· deruier guiele •lans la 
so:itucli: lu dc:set·t t't l'obSt~ur·itJ .lt.J la nuit. 
l·lfl'J\',{5 •nr la 'iolenca de la bl'iz;e eL sa di· 

• t 

rt.•etiun YPr'i l'immeusild Jes saltlc~, &\'aient 
juJ•' prudPTit .l'.alt~rir. Le&Jr cle ... c~ente s'opéra 
vèr~ t) h .\.0 à ~Jn.! dislanre ,lt.J 1 ~ 8 kilomêtres 
environ clan~ 1.~ su•l-o.~P~.t de Il tlPrnière Pt~ 
rami,le. -I.e \'oyar;e a\·:ut ùurP. ~ lleurcs ~rg'! 
AprPS a \'Oi r plant! pl"'n,Jaut plus ct' une demte 
heure 311 ,Jessns ale la villt', le ballon ~·~til1\' 
tliri;;r! lentement \'ers ny~ela d'où il fut rapis 1 

•lemeut pol'tc! 1 son point •l'dlt~l·is~"'IJ)Cnt.QJs"lll 
les COIJï•ants tles coudu~s iuforiem·es cle ra~l. 
mosphi">t·e. J~a tlt.!scente n'élait pas sar:as diq,-;-:; 
cultt~s. L'l t•upturn tl'uuo plUe dë l' .1nc.ra .da A 

2 à ~J ceutimêtt·~s cané~. atte::.to la viulence .Uu. 
nm t. Toul le tu'!t·il •le 1.1 ~ituation à l:t suite do 
cd at···i.leut fut bien \'ile ro11j~ré par la pré 
Selll'll tl't·~pt•it t!O ~1r (joJaJ't} •JUÎ n'hésita pas 1\.,. 
~c pré,·ipitea· \'t.~rs l'ajro~tat et~ l'01n·rir a\'eC 
1c cout~la douL il s'était ann~ . 

La cJ~~L!Itirul·e sa pl'olou~t•:t, ct le ballon 
p.u·t:.~g.! eu tlt•l)~. s'.1Jfdb~a ,•ulin. Grâce~ la 
.;o:lil'Îlllll.J .1~ s .. \. le Vkt.!-l'Oi, qui :1\'Jlt donn~ 
les01·tla·ci HÔce!)::,üil·cs, lo t•t:>tou&· s'cll'e~tua da-os 
h•s COihlilions les plus laciltJs, Pt l.! matin à 
1 heu1·,.-, ~Dt. Poil..1y et Go.lu·.l&·entraient cu 
villr· t!ll:.:oro .~llllli ·li spl•m li Il! ptuor:tma qtJi, 
pt.!ri.Lult tl\!UX ht!n&·es, ~\~;.ut cl.'l'uuiJ sous· 
lcuri ,·eux. 

Le ballon tltmt j" \ il~ns tl" \'t1ili tl.!t:rit-e lo 
,·o~al;t!, m·a ~1uportJ ~i loiu qt~·d ja n'ai pl•u, 
aujOUI'\1' hui eUCOl't! 1 le Lt!UllJ;; ~t l.l pJ.lC.C .~· 
l:essaire~ pout• vou..; p . .ll'lea· de$ lh~.Htes ; ils 
mél'itcut t!epëutlaut uisnttu'on s'eu occupe. Jo 
leur consac1·erai doue m~\.. prochaine oorr~,_. 

pc.mdln·~~. 



Bulletin Commercial 
•COTE DES CHA~c~C<;. 

londret à '\"ue . . . . . . Î 
. (banque ... : 

c 3 mots 1 commerce' 
\ 

.i.rance à vue . . . . . .. 1 
• 8 moi• { banque .... 

commerce 1 

96 
95 i 

5~0 

:s~• ~ 
:si;, 

OBLIGATIO~S . 

~Jléanca 4 à 3 ffiOIS . • 4 3 
• 3 à 5 • 4i 
c lS à 9 c 43 
c 9 à 4 j c 4 '} 
c 4i à 45 « 43 
• 4 :s. ~ 4 8 c 13 
• 48 à 21 • 4J 
c !4 à 2' • 43 
• 2' à 27 c 4 3 
c 27 à 30 • 
• 30 il 33 • 

Bons des 'l,llagts, 

l.dl .. noe au 8 Jan\·ier 4 870 
• • 4 87i 
c 

• 
• 
c 

• 
• 
• 
• 
• 

487~ 

48ï3 
487, 
4875 
(876 

Da. ira San ùh 

• 4 
1 • .. 
i 

' t .. 
4 

à 97 
à 9ô 
à 96 
i 5~~ 

à 5'25 
.l 526 

à 4' 
~ 4' 
à 
à 13 
n 
l 13 

, • a 
à 

~bMneet' ..... 

• . . . . . . .. . . ..... . 
' mois-
1 • 

• -............ : . 8 :l tt) • 
I).&.ïa.&. H..uü. Ech~ance i l } c 

"« ' i :_. R 4l 

FoNDS PcnLtr.s 

J:apna& DU 00Ul"OJC8. 1 

J • 

1 
P4~lll:alCT ( 

lia. . . . T Oto lw 1111&1"1 • 1er 1bre 
1
• -- · --

liU' • • • 01> 11• aT'Jtl • 1• Ibn 
1 Il . • 1& jûYlM' • 16 J~U>Iù 1 17 1!4. 78 --

1 4a oe.aDt }.T Qco " .. 71 Iii 71 311 

... ~)TOtO " 
.,. ..... ._ .T.Oro ''l•j.a'Y-· lv JWU.I 
Jh .. g~p.,. . 

.a.. pnDU • n., H ma! • n Ibn 
:DCa T·Jl. • T oto a,..,._ · 1 lu.lll-' 
llalba·Pacba • 1 oto 1• anil • 1• Ibn l 
ot•'klclildalllO 0(0 1 • j.an.r . a f'llllle$ 11 - " -
AIMGM.t.JUU, <Wn. .,.._) •••• ~ 1 ltl 1 ltt 

COL'RS DES MO:"i:"iAIES 

Guinée anglnise . . 97 ~0/40 
• égyptienne. i 00 - - - -
c fusse ....... 79 48·40 Js:•o 
• rs starnbou li ne 87 30 •o t o, ~il 

Pièce de. ~0 francs 7ï 061 iO t' W 
Sequin Imp. Aut.r. '5 37/'0 C't iO 
M~djidié d'argent. 4 6 35j •o 2~ ~o 

Collonates. . . . • • . 20 28 •o lO ' ~ 1 

Tallari Je la Reine 20 - - 4.1 iO 
PièCe de 6 Franca t 9 i 0: ~0 II ~a 
·ra Hari ru :;se. . . . . t ~ ~1; l:J . . t~! i o 
--- ··----------------------------------------

ADJUDIC!nON 
o.;:'-~ OA.fRA S~F'HEH 

nu 46 décen1bre 486U. 

Lnh 1 hf .Ardebs .i3~. Grains de Lin ndjugé à 

AllSlro Ori~n tnl Bank d 41i 3(4 

LE PROGRt~ tGYPTIE:'t 

• 
Lot. 2 Qx. t 00 Coton Df>sumas Ali. al-auel 

.! An 0 lo Eti~Ptidn Bduk. .\ T. 26 
Lut. '3 Qx.21'7 Coton Hel&1a Allini. al aue), 

" Oltomdll Dank l 2• t LB 
Lot. 4 (J'<.. 2~6 Colon Abu K1lurAll al-auf'l ;\ 

Rodocauak., à 7l4 .i[ i 
Lot. ~ (.,11. 6'70 Coton Z.!ti.!Zif:) AIL aud à 

Can·er à 25 
Lot. G Q'\ .r75 t:tJtou Hu1di .\11. a! ..1ud l 

( Jttornau B.1n~ .l 2~ 

Lut. '7 f.Jx i ~1) 1: •LOri lilwt.bo A:l ul-..luPI 

1 Ottom..111 U.ua"- à :H 
Lot 8 1.}<:. 675 f.oton Kura,c'IP Ail ..al-uue l J 

A\ J'-, 

LI(tl.ID \ TIO~ DE L' AS')ûi'L\TI• ~~ 

A L l \1 1: ~ T . \ l H E 

J.~s lllftlld.ttf'urs dt> I'A~sclt'l,\li Jn ont l'hon­
neur d iufornwr· tollli~s lee; l•t'J' .. onnt>i qui au· 
r-..tlf'rat quclqu•.!S cuutpte., :. rP~(,·r ave·· l' .\~s~~­
•'(..alion, q:.J ' tlllllOtJ\P..lU dt•lult•Jr •·st accurd .. 
1:e dcrraiel' .Jel.u t:l.pn·era le ~1 de,.eml.nc 
prol'!tdlll, c•l à d . .tt•r dt! t't'Ut• t'JII•t]Ut' 1, Ut' 

-,era plu., a.t ma.; de rt;, !arn:.tlillll'i. 

LP-; tatrc•c. .le er .... 1uceo; tlnivf'nl ~lre rem1'i 
chez~, A. ~ledlon, rue lbrahtm ~~ 

Ale>.&uttl r1e, 1 :; d P.,. m t.ro t ~ 6 9 
Pou1· J, ~ li•p11d.tleurs 

sup.é .;:;, fhntd· .. l\ 
rti:'i \RI:. CAUI'I 

-~ .. \h.II.I.LO"' 

A \'lS 

l.a ~u<'il'tt' ADRI \Tl CO OHIE:'i­
TALE a l'honru~nl' dt• fain~ c·ourlallre 
au PuLlle qlll', pat· ~uit·~ d<.• ll11U­

Yeaux acL'ot·d...; avt·e le c;ouvt'lïH'uH'llt 
ltalit•n, ..;t'"~ ua\ïr«'s f1•t·uut cJ,··~orrnat...; 

t':-i(~alt• au po1·t d'A:-iCO!'ir. ('t 'lllfl 

l' agt•n ce d ·A 1 exand riP ai u~1 q UL' lt•s 
~ous-a:.:Pnees du Cain:) et dP SuP~ 
JH'Pudrout lPs pa~.;ar;••t".:i l't )n') rnar­
l'IIanLlbes à dl·~ ti natiun d'.\ ~cO!\ E, 

aussi bien que pour· Bni~DlSI et 
VE~ISE. 

Prix dt.·~ Plaec''3 poul' lt•s Passagc•r·s. 
4,. clas .-2 

d' Alexandt·ie .1 Drindisi Fr .2ï5 
• à Abcone. • 300 
» à v Pfli~C « :HO 

De Drindi:,t à Ancone • :SO 

• à Venise c 70 
D'Ancone à Velll~e c 20 
Alexar.drie, 45 novembre 4S69. 

das.-Pont. 
200 90 
210 95 
220 tOO 

35 20 
30 
40 

L 'Ag~nt (/Alexandrie, 
HE.:"(RY SIEYEKl:'iG · 

ANNONCES. 

AU PLAT DORÉ 

Rue de r Églüe Anglaist. 

PORCELAINES, FAIENCES, CRISTAUX 
DES YEILLEVRES FABRIQUES DE FRANCK 

ET Al'TRES ARTirLES 

0 =· . : a s a g au. as 

CORBET . 
lSlS, rue Paradis ~5. 

MARSEILLE. 

<-iR ... ~XD l~XTREPO'r 
Ht• ~l··ubles ~eufs et d'occasion,.,rl 
<:hl'!:, Pt ordinail'es, Meubles en OOts. 
~c·ul(,tf', n1arq uPteri(~, incrustat1oll 

l'Ill\ re et Lots noir, etc. 
AH ...... B. ".nl r"' l~ .... . ., t:OM "· LETS ... x t.. ~ t.t r .. m !' .. r1 ! ~ _ _ x 

po•Jr ~alon, ( ·~aml11·e, Salles à manger, Bure~M~E 

&~. en bob de pa is~anc.lre, acajou, noyet &.... 

ta·sae, &c. 

SIÈGES ET SOJOIIEBS tL!mQUrJ 
t; L.\.C ES, l'EN DP LES, LUSTRES. 

S.fl.-LPS achats f~Lite Je.o1 da boDDM·--­

dttions, permettent de vendre ~ prix rédal& 

E~XPfiRT .... ~TION 

ETABLIS3EME:il BfDllO-IIlfelllL 
UR 

POUGUES-LES-EAUX ~&ne 

SOCHCE SAINT LÊGER 

déclarée d'intérêt public par déeret ~ 
du i aotH 4860 . 

EAu ALCALINE, ferrugineuse, iocWe 'W 11 
I.euzP, apéritive et reconstituante oljono.M 
dt>pllis trois siecles par les mMeein.t et .mn­
ployee avec un suc.cès constant dans 1• JDa}a­
dies des voie dit;esltves, urinaires, génit.alea. et-

affPrtions de sang. 

Ces eaux ~·expé.lient par cai•ses- d ..... 
bouteilles en trèS beau verre )-

sc difier des subshluliOfll et eriger z.....­
de la source sur l' èliq~U~ roltJ, 1vr 14 

cap11Ûe et 1ur l1 bouchon. 

F• 
PRIX de la CAISSE de 30 Bali• 14 

(( • Boutetlle ....... -

PASTILLES DIGUTITU' 

F- c• 
La bo1te à divers arOmes . . . . 1 -

SELS pour BAINS STIIIUL.Uift 

Le Rouleau 
Se cletier des r..ontrefaçons et exiger le ao .. 

de la ::}ou re~ S' Li ger. les marqaes et ~ 
cuntr-ôle àe la Socllli de Pouguu aur·tooa 1• 
produits. 

S'adress~r pour traiter l M'" PERAG.AL'f.V 
SabinJ seul déposit.aire à Aleuudrie {~ 

NOUS RAPPELONS .lUX IUL.LDIU QCS"" LA 

!'iÉVROSI:'IiE gu_érit migrain~ •. palpititlonil 
· · · nevralgsu opmitirea, M.-,-

L'EAt.; DE LÉCHELLE. ~~à:~:::::: 
J)f'rtes, ~le. Par1..r. 35, nu L41Mrtw .,, 
PARTOUT. 

Le Propnéta&rtJ Gérat&$ B. 1~. 
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